
 

6 avril 2020 

Lettre aux vétérans et leurs familles 

 

 

Cher ami vétéran, 

Chers familles des vétérans, 

 

 

Rappelons-nous : c’est dans la nuit du 6 au 7 avril 1994 qu’est commis le meurtre de  dix commandos 

belges, en mission à Kigali. A l’aube de ce 7 avril, la Belgique apprend avec horreur ces faits 

dramatiques qui se sont produits au Rwanda. Ils ont couté la vie à 10 casques bleus : le caporal Bruno 

Bassine, le caporal Alain Debatty, le caporal Christophe Dupont, le caporal Stéphane Lhoir, le caporal 

Bruno Meaux, le caporal Louis Plescia, le caporal Christophe Renwa, le caporal Marc Uyttebroeck, le 

1
er
 sergent Yannick Leroy et le lieutenant Thierry Lotin. Pour les familles de ces militaires morts pour 

la paix, ce 7 avril reste dorénavant un jour difficile à revivre. 

 

Depuis, le 7 avril est devenu une commémoration nationale militaire pour tous les vétérans belges, 

morts en opération militaire commandée à l’étranger. Ce sont les nombreuses opérations, dites 

humanitaires ou de maintien de la paix, menées depuis la fin de la Seconde guerre mondiale sous 

l’égide des Nations unies, de l’OTAN, de l’UE, de toute autre organisation internationale mandatée ou 

sous commandement belge. 

 

Ainsi, chaque année en ce 7 avril, les hautes autorités politiques et militaires belges, les militaires et 

leurs familles sont conviés à une cérémonie nationale à Bruxelles, devant la Tombe du Soldat inconnu 

et en présence d’un représentant du Roi. La longue liste des noms de tous les militaires, tombés au 

champ d’honneur depuis 1945, y est égrenée par une voix émue. Des gerbes de fleurs et des bouquets 

isolés sont déposés au pied de la Tombe et la Flamme du souvenir éternel est ravivée. D’autres 

cérémonies, plus discrètes mais tout aussi émouvantes ont lieu ailleurs dans le Pays et dans les 

casernes. 

 

Cette année, le COVID-19 nous oblige, à raison, de rester confinés. Il n’empêche que nous ne 

laisserons pas passer cette journée sans un geste. Pourquoi ne pas sortir le drapeau belge à nos 

façades ? Pourquoi ne pas chanter la Brabançonne dans nos maisons ? Ce faisant, c’est aussi un 

moment de compassion à exprimer pour les nombreuses victimes que le Coronavirus a déjà faites en 

Belgique. C’est un geste de soutien à tous les malades qui luttent contre le COVID-19 et à tous ceux 

qui combattent le virus et aident notre Pays à rester debout. 

 

Comme dit dans notre lettre du 1
er
 avril dernier, la grande famille asbl SERVIO vzw et ses amis 

patriotiques n’oublie pas ce premier hommage national et local, qui ne peut pas être visiblement rendu 

cette année 2020 lors d’une commémoration à l’extérieur. 

 

Tenons bon. Nous vaincrons ! 

 

Avec nos chaleureuses salutations, émues et amicales, 

 

Pour les membres du conseil d’administration de l’asbl SERVIO vzw 

 

Jacques ROSIERS, Ir 

Amiral de division e.r. 

Aide de camp honoraire du Roi 

Président de SERVIO 

 


